
2ème  Festival  Baroque  de
Shanghai 2015

Shanghai (Chine), 2ème Festival Baroque. Les 18 , 19, 20
décembre 2015. David Stern dirige Alcina de Haendel (temps

fort, le 18). Festival baroque de Shangai, an II. La musique
européenne baroque s’exporte en Chine : qui pourrait douter
aujourd’hui que l’Empire du milieu ne soit pas l’avenir du
baroque, son prochain Eldorado ? Comme le Japon fut et demeure
la  terre  des  romantiques  (combien  de  mélomanes  y  sont
aficionados  des  récitals  de  piano  comme  des  concerts
symphoniques ?), augurons que la chine demain à travers ses
grandes métropoles et leurs auditoriums et salles de concert
souvent  pharaoniques,  grâce  aux  millions  de  potentiels
amoureux du Baroque, ne devienne la terre d’élection de la
musique baroque. Des artisans y travaillent et au coeur de ce
mouvement  nouveau,  de  grands  projets  culturels  alliant
diffusion  et  transmission.  Le  chef  David  Stern  s’engage
totalement pour la réussite de ce partage entre les continents
: la 2ème édition du Festival Baroque de Shangai a lieu en
décembre 2015 : les 18, 19 et 20 décembre 2015 précisément.
Avec comme temps fort, Alcina le 18 janvier 2015.

Les  jeunes  chanteurs  de  sa  troupe  lyrique  OPERA
FUOCO, confrontés aux défis de l’articulation et de
l’interprétation  vocale  ont  travaillé  pour
l’occasion  le  chef  d’oeuvre  de  Haendel,  celui
londonien, ardent défenseur de l’opéra italien, Alcina. En
mêlant  féerie  et  héroïsme,  Haendel  revisite  la  lyre
passionnelle  et  fantastique  de  L’Arioste  (Roland  furieux,
Orlando Furioso) où l’enchanteresse amoureuse éprise de son
cher chevalier Ruggiero, désespère, succombe, renonce : rien
ne peut vaincre l’amour. Les enchantements et la magie n’ont
aucune prise sur la force des sentiments sincères. En forçant
Renaud à l’aimer, Alcina se trompe sur elle-même : rien ne
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dure sur des mensonges. Car Roger/Ruggiero s’il demeure aux
côtés de la magicienne, ne l’aime pas : il est envoûté. Comme
toutes les créatures réunies sur l’île d’Alcina…

 

 

 

Directeur artistique du Festival baroque de Shanghai, David
Stern joue Alcina de Haendel

OPERA FUOCO à Shanghai
 

 

David Stern, fin interprète, très soucieux
de l’intelligibilité des situations comme de
la  caractérisation  des  profils
psychologiques,  affirme  un  tempérament
lyrique passionnant. En plus des couleurs
dramatiques  de  l’orchestre,  le  chef,
fondateur  d’OPERA  FUOCO  et  directeur
artistique du Festival Baroque de Shanghai

souligne la force et aussi le désespoir qui s’inscrivent au
cœur de chaque protagoniste : la solitude et les vertiges
amers serrent le coeur et l’âme des deux héros : Alcina et
Roger. Au moment où la France reçoit le choc du premier opéra
de Rameau (Hippolyte et Aricie de 1733), Handel crée devant
l’audience londonienne son seria Alcina en 1735.
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A l’origine le rôle de Ruggiero
était  tenu  par  un  castrat
(Carestini), il est aujourd’hui
chanté  par  une  mezzo  (rôle
travesti). Le drame assimile le
goût  vénitien  pour  les
travestissements,  les  identités
troubles,  le  croisement  des  sexes,  une  scène  qui  mêle
l’illusion et le songe, la folie et des gouffres plus sombres.
Car c’est tout le monde idéal mais artificiel d’Alicia sur son
île qui y est menacé puis détruit ; inspiré de L’Arioste,
Handel dépeint un monde désenchanté, forcé à la réalité. Une
magicienne (Alcina) bien qu’amoureuse, y éprouve peu à peu les
limites de son pouvoir dérisoire ; un homme pourtant chevalier
(Ruggiero) apprend le goût amer et aigre de la solitude et du
désenchantement  ;  les  forces  initiales  sont  mises  à  mal
lorsque  Bradamante  (la  fiancée  de  Ruggiero)  débarque  sur
l’île, sous l’identité fausse de Ricciardo, un aventurier dont
s’éprend la propre sœur d’Alcina, Morgana. AU couple de départ
répondent  deux  autres  :  Ruggiero/Bradamante,
Ricciardo/Morgana…

En vérité l’amour sincère a désarmé Alcina : éprise au delà de
sa magie du beau chevalier, la magicienne a perdu tout pouvoir
et doit accepter d’être vaincue.

Parmi les grands moments de la partition, offrant pour chacun
des protagonistes, une séquence particulièrement expressives :

La lamentation d’Alcina
Le grand air de Ruggiero faisant ses adieux à l’illusion
magique
L’utlime trio réunissant Alcina, Bradamante, Ruggiero

Le rôle d’Alicia offre une incarnation passionnante pour toute
les grandes sopranos lyriques et coloratoure. Toutes dont la
palus récente Renée Fleming s’y sont confrontées aux défis de
la langue haendéliennes.
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A  Shanghai  aux  côtés  de  la
soprano  ardente  et  sensuelle,
Rafaella  Milanesi  (portrait  ci
dessus)  les  jeunes  chanteurs
très  prometteurs  de  l’Atelier
Lyrique d’OPERA FUOCO défendent
chacun  leur  personnage  :  Lea

Desandre  (mezzo,  portrait  ci-contre),  Sahy  Ratianarinaivo
(ténor) et Alexandre Artemenko (baryton)… trois voix intenses
et déjà très fortement caractérisées que les familiers d’Opera
Fuoco ont pu suivre lors des dernières sessions de travail et
des derniers concerts qui en ont découlé (Kiss me Kate de Cole
Porter, programme romantique français de Gluck à Berlioz…)

De sorte que c’est l’interprétation affûtée et subtile de la
passion  baroque,  défendue  par  de  jeunes  interprètes  très
impliqués qui s’affirme ainsi à Shangai, grâce à la volonté
d’un chef audacieux et charismatique, David Stern.

 

 

 

 

Alcina de Haendel à Shanghai
Le 18 décembre 2015, 20h
Shanghai Symphony Hall

1380 Fuxing Zhong Lu, near Baoqing Lu

distribution
Alcina – Raffaella Milanesi

Ruggiero – Lea Desandre
Bradamente – Angélique Noldus

Morgana – Daphné Touchais
Oberto – Natalie Perez

Oronte – Sahy Ratianarinaivo
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Melisso – Alexandre Artemenko

Direction – David Stern
Orchestre – Opera Fuoco

 

Les 2 autres concerts au programme du 2ème Festival Baroque de
Shanghai (direction artistique : David Stern)

Samedi 19 décembre 2015, 19h45
Chamber Hall

Shanghai Symphony Hall
JS Bach, Telemann, CPE Bach (Symphonie

Hambourgeoise)
Mozart : Exsultate Jubilate

Gu Wenmeng, soprano
Orchestre Symphonique de Shangai, SSO

Opera Fuoco
David Stern, direction
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Dimanche 20 décembre 2015, 19h45
Chamber Hall

Shanghai Symphony Hall
Haendel : extraits d’Hercules, Ariodante. Water

Music

Alice Coote, mezzo
Opera Fuoco

David Stern, direction

 

 

Visitez le site d’OPERA FUOCO

VOIR la page dédiée à Alcina de Haendel au Festival de
Shanghai

 

Anna Netrebko chante Giovanna
d’Arco de Verdi à la Scala

Télé,  Arte.  Lundi  7  décembre
2015 : Giovanna d’Arco de Verdi.

Evénement lyrique de décembre et nouvelle
prise  de  rôle  (scénique)  pour  la  star
Anna Netrebko : sa Giovanna d’Arco tient
l’affiche ce jour à la Scala de Milan,
lundi  7  décembre  2015  (18h).  Nouvelle
production réalisée par le duo de metteur
en scène Moshe Leiser et Patrice Caurier.
Le 7 décembre marque aussi l’entrée en fonction du nouveau
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directeur musical de la Scala, Riccardo Chailly. Créé à la
Scala en 1845, l’opéra Giovanna d’Arco de Verdi vit un grand
retour dans la salle qui l’a vu naître. LIRE aussi notre
présentation complète de Giovanna d’Arco. A l’affiche de La
Scala de Milan les 7, 10, 13, 15, 18, 21, 23 décembre 2015
puis 2 janvier 2016

 

 

 

 

 

 

VOIR sur le site de La Scala, la page dédiée à Giovanna d’Arco
de Verdi avec Anna Netrebko, sous la direction de Riccardo
Chailly

 

Le  7  décembre  2015,  Ricardo  Chailly  va  vivre  sa  première
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“Inaugurazione » en ouvrant la nouvelle saison de la Scala de
Milan en tant que nouveau directeur musical. Anna Netrebko
revient ainsi sur la scène scaligène depuis ses débuts ici
même en 2011. Par ailleurs, Chailly a choisi une œuvre qui
n’avait plus été représentée à la Scala  depuis 150 ans : la
première de la Giovanna d’Arco de Verdi y avait eu lieu le 15
février 1845, avant que cet opéra ne disparaisse quelques
années plus tard de son répertoire ainsi que de celui d’autres
maisons d’opéra. L’histoire de la Pucelle d’Orléans qui sauva
la France durant la Guerre de Cent ans fait en effet partie
des  œuvres  les  plus  rarement  jouées  de  Verdi.  Un  retour
attendu pour une partition quasiment oubliée sur les planches
où elle fut créée du vivant de Verdi.

Dans le rôle titre, Anna Netrebko donnera toute la mesure de
son  talent  de  Primadonna  assoluta  ;  d’autant  plus  que  la
cantatrice austrorusse égérie du label Deutsche Gramophone a
récemment  enchaîné  les  prises  de  rôles  verdiennes  :  sa
Giovanna de décembre 2015 fait suite ainsi à sa Léonora du
Trouvère, angélique éperdue ardente et si juste, comme à son
étonnante Lady Macbeth d’une justesse égale. …
La diva est aussi depuis des années une habituée du Festival
de Salzbourg : elle y donnait en 2013, mais dans une version
de concert sa Giovanna… déjà particulièrement accomplie et
intense.
C’est  donc  en  réalité  une  reprise  ou  plus  exactement  un
prolongement qui vaut grâce au déroulement dramatique ici avec
mise en scène,… accomplissement.
Sensuel, encore claire et diamantine dans les aigus, la diva
la plus glamour de l’heure – avec Elena Garanća devrait offrir
une nouvelle incarnation très convaincante dans un opéra qui
aborde l’histoire de la Pucelle de France avec une liberté
romanesque  propre  à  l’opéra.  Contre  la  vérité  historique
Giovanna tombe amoureuse du roi Charles (le ténor Francesco
Meli). … leur relation est d’ailleurs au centre de l’action de
l’opéra de Verdi.



 

Concours de bel canto à La
Garenne-Colombes
La Garenne Colombes (92) : Concours Bellini,
les 3 et 4 décembre 2015. La fine fleur des
jeunes talents bel cantistes se donne rv dans
le 92 où La Garenne Colombes devient le temple
du raffinement lyrique le temps du Concours
Bellini…  La  5ème  édition  du  Concours
international de belcanto Vincenzo Bellini  se
déroule à La Garenne Colombes (92) au Théâtre de la Garenne
Colombes,  les  3  et  4 décembre 2015. Co fondé par le chef
d’orchestre  Marco  Guidarini  et  Youra  Nymoff-Simonetti,  le
Concours est la seule compétition totalement dédiée à l’art si
exigeant du bel canto italien, celui subtile et expressif fixé
par Vincenzo Bellini, avant Verdi.

 

Concours Vincenzo BELLINI 2015

Théâtre de la Garenne Colombes
Demi-finale  le 3 décembre 2015 à 19h
Finale  le 4 décembre 2015  à 20h.

La  compétition  lyrique  qui  est   unique  au  monde  par  sa
spécificité  et le niveau de ses candidats, attire depuis sa
création  l’attention  du  public,  des  médias,  des  jeunes
artistes, des professionnels de l’art, soucieux d’y mesurer le

https://www.classiquenews.com/concours-de-bel-canto-a-la-garenne-colombes/
https://www.classiquenews.com/concours-de-bel-canto-a-la-garenne-colombes/
http://www.concoursinternationaldebelcantovincenzobellini.com
http://www.concoursinternationaldebelcantovincenzobellini.com
http://www.concoursinternationaldebelcantovincenzobellini.com
https://www.lagarennecolombes.fr/index.php/Nous-contacter?idpage=6255&afficheMenuContextuel=true


niveau et la maturité artistique des candidats en lice.

 

 

La personnalité de son  fondateur
et  Président,  le  chef  italien
Marco GUIDARINI  dont on connait
la  place  éminente  qu’il  occupe
sur les grandes scènes mondiales
et  l’étendue  de  son  expertise
dans  le  domaine  lyrique,  en
particulier de l’opéra italien, 
lui confère une crédibilité qui
se confirme à chaque édition. En
2015,   pour  son  cinquième
anniversaire,  le  Concours  aura

lieu cette année au Théâtre de la  Garenne Colombes, devenu
pour l’occasion et le temps des épreuves, un haut lieu de
l’art lyrique  dans les  Hauts-de -Seine.
En  comptant  de  nouveaux  partenaires  internationaux,  le
Concours  accroît  son  rayonnement  international  :  
l’Argentine,   (et  sa  capitale  Buenos-  Aires),   «  l’autre
patrie  du  bel  canto  »,  accueillera  les  auditions  de  la  
sélection argentine  des candidats en 2016 , et  figurera
désormais  dans  la  liste  des  pays  où  les  candidats  sont
rigoureusement sélectionnés par le Maestro . Le Concours a
annoncé également la naissance  de sa propre Académie lyrique
 » Vincenzo Bellini belcanto Academy  » , créée dans le but de
proposer   aux  chanteurs  une  formation  ciblée  permettant
d’aborder et de maîtriser le redoutable répertoire grâce à
l’enseignement de spécialistes chevronnés.

 

 

En décembre 2015, le Jury du Concours International Vincenzo
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Bellini est présidé par Alain LANCERON, PDG de Warner Music
Group / ERATO.

Parmi les membres du Jury 2015 :

Inva MULA, soprano Albanaise,
Sergio SEGALINI, musicologue, ex directeur de la revue Opéra
international, de la Fenice  de Venise, du San Carlo de Naples
, du Festival de Martina Franca  et de l’Accademia de   canto
de Osimo,
Isabelle  MASSET,  directeur  Adjoint  du  Grand  Théâtre  de
Bordeaux
Gioacchino LANZA-TOMASI   musicologue , biographe de  Vincenzo
Bellini, ex surintendant du San Carlo de Naples, de l’Opéra de
Rome, directeur général  du Centre Culturel italien de New
York

Informations et réservations sur le site officiel du Concours
International Vincenzo Bellini

contact : musicarte-org@live.fr
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Théâtre de la Garenne Colombes

22 avenue de Verdun-1916
92 250 La Garenne-Colombes

Accueil du public: 16h-20h
Le samedi : 14h-19h
Tél.: 01 72 42 45 85

www.lagarennecolombes.fr

VOIR notre reportage vidéo CONCOURS INTERNATIONAL Vincenzo
Bellini 2014
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ROUEN. Debora Waldman dirige
Le voyage de Milo et Maya

Rouen,  Opéra.  Francheschini:  Milo  et
Maya. Debora Waldman. Du 15>22 janvier
2016, 14h. Le sixième opéra participatif
présenté au Théâtre des Arts de Rouen est
annoncé sur le site de l’Opéra de Rouen
comme un spectacle surtout familial. La
production  emmène  le  public  dans  une
traversée  onirique  où  les  deux
protagonistes, Milo et Maya, sont deux

jeunes héros de treize ans. Le tour du monde proposé est pour
le moins original car il doit se faire avec 20 euros et … en
un seul jour. D’origine modeste, le timide et sensible Milo
convainc la fantasque Maya dont il est épris depuis sa plus
tendre enfance pour partir avec lui. Il évince son rival Gian
Gianni, la brute du collège qui est persuadé que Maya ne
pourra  pas  lui  refuser  ce  tour  du  monde.  La  collégienne
préfère monter sur la bicyclette de Milo, intriguée par le
périple qui l’attend. Forcer sa nature, accepter l’improbable,
oser l’inconnu…  voilà une claire invitation qui vaut aussi
conduite de vie.
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Pour la metteure en scène Caroline Leboutte — qui avait signé
la production précédente Ne Criez pas au Loup ! — le nouvel
opéra est une déclaration d’amour à la ville puisque c’est
évidemment  dans  cette  cité  que  tout  va  se  jouer.  Chaque
quartier représente un continent pourvu d’un restaurant où les
enfants dégustent un plat typique mais surtout entrent en
contact  avec  une  nouvelle  culture.  Rencontrer  l’autre,
comprendre sa différence et respecter sa richesse…

Dans cette ville, il est possible de passer en quelques coups
de pédales de l’Afrique à la Chine. Si ce voyage culinaire est
l’occasion d’une exploration de la richesse sonore qu’offrent
les différentes cultures rencontrées, il rappelle l’importance
d’élargir nos goûts et la nécessité de dépasser nos peurs.

Mais  assister  à  un  opéra  «  participatif  »,  c’est  aussi
affronter concrètement nos limites donc aussi dans la salle
forcer sa nature. Au moment du spectacle, il revient au public
d’apprendre des chants pour interagir avec les artistes sur le
plateau…  Participatif  =  interaction.  Dans  la  fosse,
l’élégantissime  et  si  sensible  Debora  Waldmann,  chef
captivante par sa direction allusive et nuancée, veille à la
cohésion  et  à  l’acuité  dramatique  de  l’opéra  de
Franceschini. Le spectacle Milo et Maya a reçu le prix Rolf
Liebermann  décerné  par  FEDORA  qui  soutient  la  création
contemporaine dans le domaine de l’opéra.

Milo et Maya de Matteo Franceschini à l’Opéra de Rouen
Livret de Lisa Capaccioli

Création au Teatro Sociale de Côme, le 23
février 2015

Du 15>22 janvier 2016, 14h
Réservez votre place

Distribution
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Direction musicale: Debora Waldman
Mise en scène : Caroline Leboutte

Milo, Pierre-Antoine Chaumien
Maya, Sabine Revault d’Allonnes

Gian, Gianni Kevin Amiel

Wang Fei, Benjamin Mayenobe
Tarik, Jean Vendassi

Signora Sharma, Majdouline Zerari

Acrobates : Alice Roma, Damiano Fumagalli, Claire Ruiz

Orchestre de l’Opéra de Rouen Normandie

La Belle Hélène à Tours
Tours, Opéra. décembre 2015. Offenbach : La Belle Hélène.
Karine Deshayes. 26>31 décembre 2015. Chaque fin d’année

voit une inflation des productions d’opérettes d’Offenbach. Le
Mozart des boulevards incarnent cette joie de vivre, cette
liberté  satirique,  sublimées  par  une  écriture  musicale  en
verve, idéales pour le temps des célébrations. L’Opéra de
Tours et son directeur, Jean-Yves Ossonce présentent pour la
fin de l’année 2015, La Belle Hélène (opérette irrésistible de
1864), mise en scène de Bernard Pisani (un spécialiste de la
partition qui l’a abordé à 4 reprises…) avec entre autres,
parmi un plateau de chanteurs français prometteurs, la subtile
et sensuelle Karine Deshayes dans le rôle-titre. Le prétexte
mythologique permet de parodier les tares et les faiblesses
d’une  humanité  frivole  et  insouciante,  totalement
irresponsable car ici la satire politique affleure dans chaque
séquence.  Féline,  amoureuse,  vive,  Hélène  affirme  un
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tempérament vocal et dramatique qui inspire depuis longtemps
les plus grandes cantatrices, preuve que l’ouvrage est plus
profond et raffinés que vraiment caricatural.

Elégance, souplesse, ivresse mélodique … pour Pisani, La Belle
Hélène rassemble toute les qualités d’une grande œuvre : une
opérette  dont  la  subtilité  se  rapproche  de  l’opéra;  
politiques véreux mais très arrogants, déesses dévergondées et
bergers  complices  portés  sur  la  cabriole…  Divertissement
certes, mais Offenbach comme Rameau dans sa formidable Platée
(préfiguration de la future comédie musicale à venir, déjà en
1745….) nous tend le miroir : la société portraiturée dans La
Belle  Hélène  sous  couvert  de  gags  à  gogo  et  de  tableaux
délirants  et  décalés  épinglent  les  travers  d’une  humanité
corrompue, décadente, . en somme celle du Second Empire… La
production présentée par Tours a déjà été créée à Avignon en
2012 puis décembre 2014 à Toulon…

 

 



Lire la
critique compte rendu de La Belle Hélène avec Karine Deshayes

à l’Opéra de Toulon en décembre 2014 

 

 

 

La Belle Hélène d’Offenbach à l’Opéra de Tours
Les 26, 27, 30 et 31 décembre 2015 à 20h

(sauf le 27 décembre à 15h)

Conférence sur l’ouvrage : samedi 12 décembre 2015, 14h30
Salle Jean Vilar, Grand Théâtre. Réservation conseillée au 02

47 60 20 20

Opéra bouffe en trois actes
Livret de Henri Meilhac et Ludovic Halévy, adapté par Bernard
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Pisani
Création le 17 décembre 1864 à Paris

Edition Boosey and Hawkes (Jean-Christophe Keck)

Direction : Jean-Yves Ossonce
Mise en scène et chorégraphie : Bernard Pisani

Décors : Éric Chevalier *
Costumes : Frédéric Pineau

Lumières : Jacques Chatelet

Hélène : Karine Deshayes
Oreste : Eugénie Danglade
Pâris : Antonio Figueroa
Calchas : Vincent Pavesi

Agamemnon : Ronan Nédélec
Ménélas : Antoine Normand

Achille : Vincent de Rooster *
Ajax I : Yvan Rebeyrol

Ajax II : Jean-Philippe Corre

Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire / Tours
Choeurs de l’Opéra de Tours et Choeurs Supplémentaires

Angers Nantes Opéra. Nouvelle
production d’Hansel et Gretel
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Angers Nantes Opéra. Humperdink
: Hansel et Gretel, 11 décembre
2015>6  janvier  2015.  C’est  la
nouvelle production événement de
cette fin d’année, présentée par
Angers Nantes Opéra où devrait
se confirmer la talent pour la
clarté dramatique, d’une metteur
en scène particulièrement inspirée : Emmanuelle Bastet. C’est
une partenaire conviée par Angers Nantes Opéra et qui a signé
auparavant,  Lucio  Silla  (esthétique,  d’une  efficacité
tranchée), un sublime Orphée et Eurydice, entre réalisme et
onirisme, La Traviata, et plus récemment Pelléas et Mélisande
(transposé avec un sens cinématographique très léché, dans une
réalisation qui pourrait être un film d’Hitchcok). Qu’en sera-
t-il pour Hansel et Gretel, conte féerique qui ne s’adresse
pas qu’aux enfants : la musique y est aussi raffinée et pensée
que les œuvres de Wagner (le modèle d’Humperdink) ou Richard
Strauss (qui fut immédiatement fasciné par la musique d’Hansel
et Gretel). La nouvelle production présentée par Angers Nantes
Opéra s’annonce comme l’événement lyrique de cette fin d’année
2015.

Un conte pour enfants
devenu opéra post wagnérien,

féerique et onirique

 

La  misère  produit  dans  l’esprit  des  âmes  enfantines,
innocentes des prodiges d’imagination pour conjurer la morsure
de la faim ou l’enfer des nuits glaciales : ainsi le frère et
la soeur Hansel et Gretel échafaudent en un délire onirique et
grotesque un conte de sucrerie et de chocolat où se joue leur
rapport au monde et leur relation à l’autorité, incarnés ici

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2015/11/angers-nantes-opera-hansel-et-grtel-humperdink-decembre-2015-presentation-review-critique-annonce-.jpg


dans  la  personne  de  la  vorace  et  terrifiante  Sorcière
Grignote.

Plutôt que de plonger dans l’adaptation un
rien trop terrifiante des frères Grimm,
Humperdink  préfère  intégrer  la  vision
d’Adelheid  Wette,  sa  sœur  dont  la
sensibilité apporte une douceur tendre qui
manquait à la légende originelle. L’opéra
qui  en  découle  par  sa  musique  alliant
puissance  et  raffinement  porte  la
connaissance  aiguë  et  plutôt  très
admirative de Richard Wagner, d’autant que
Humperdink ne fait pas que renouveler le
dramatisme  symphonique  et  hypnotique  de

Wagner : il sait le renouveler ; il a travaillé avec le maître
de Bayreuth participant à la création de Parsifal en 1882 à 26
ans seulement (peut-on se remettre d’une telle expérience ?).
A  la  mort  de  son  mentor  et  maître,  le  14  février  1883,
Humperdink reste inconsolable. L’histoire allait montrer que
Humperdink  pouvait  assimiler,  transposer,  renouveler  l’art
wagnérien  au  théâtre  :  immense  défi  éprouvé  par  les  plus
grands compositeurs germaniques et français… dont peu surent
en effet réaliser ce projet.

En 1890 quand se précise l’idée d’Hansel et Gretel, Humperdink
doit se réconcilier avec un milieu hostile à ses prises de
position wagnériennes: sa soeur Adelheid lui propose de mettre
en musique un conte pour les enfants qu’elle a elle même
écrit, pour l’anniversaire de son mari. D’un pari familial à
peine pris au sérieux, l’opéra à naître prend peu à peu forme,
devenant même pour le jeune compositeur nostalgique de Wagner,
voire dépressif, une sorte de baume salvateur.
Passéiste : oh que non ! La partition s’impose immédiatement
sur les scènes d’abord allemandes, devenant  l’opéra des fêtes
par excellence : apportant à son auteur un pactole enviable à
une époque où composer un opéra pouvait encore faire recettes

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2015/11/Humperdinck_Postcard-1910.jpg


:  soit deux millions de marks-or, rien qu’entre 1900 et 1910
pour son auteur.

Une  voix  et  non  des  moindres  sut  dès  1893  reconnaître
l’incroyable talent du jeune wagnérien et mesurer dans ses
justes proportions, sa fabuleuse originalité, Richard Strauss
:   «  Quel  humour  rafraîchissant,  quelle  exquise  naïveté
mélodique, quel art et quelle finesse dans le traitement de
l’orchestre,  quelle  perfection  dans  la  construction  de
l’ensemble, quelle invention florissante, quelle merveilleuse
polyphonie, et le tout original ; nouveau et si véritablement
allemand. »

L’on ne saurait être plus pertinent et élogieux : si la valeur
des grands chefs d’oeuvre se mesure à leur reconnaissance
immédiate et surtout populaire, Humperdink par sa fraîcheur
musicale renoue avec le Mozart de La Flûte enchantée, féerique
et pourtant philosophique, s’adressant autant aux enfants qu’à
leurs parents. Une qualité que comporte en tout points le
génial Humperdink et son inusable, Hansel et Gretel.

 

Hansel  et Gretel d’Humperdink, 1893
Présenté par Angers Nantes Opéra

Conte musical en 3 tableaux
Nouvelle production
7 dates événements,

Du 11 décembre 2015 au 5 janvier 2016

Livret de Adelheid Wette, d’après Hänsel und Gretel, conte
populaire recueilli par les frères Grimm dans le premier
volume des Contes de l’enfance et du foyer [Kinder-und

Hausmärchen].
Créé au Théâtre Grand-Ducal de la cour de Weimar, le 23

décembre 1893.
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NANTES, Théâtre Graslin
Vendredi 11 décembre, 20h

Dimanche 13 décembre, 14h30
Mardi 15 décembre, 20h
Jeudi 17 décembre, 20h

Vendredi 18 décembre 2015, 20h

ANGERS, Le Quai
Mardi 5 janvier 2016, 20h

Mercredi 6 janvier 2016, 20h

réservez vos places

THOMAS RÖSNER, direction
EMMANUELLE BASTET, mise en scène

Vincent Le Texier, Pierre
Eva Vogel, Gertrude

Marie Lenormand
Norma Nahoun

Jeannette Fischer
Dima Bawab, Le Marchand de sable

Maîtrise de la Perverie
Gilles Gérard, direction

Chœur d’Angers Nantes Opéra
Xavier Ribes, direction

Orchestre National des Pays de la Loire

Nouvelle production Angers Nantes Opéra
[Opéra en allemand avec surtitres français
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Hervé : Les Chevaliers de la
Table Ronde, 1866. Recréation
Bordeaux. Hervé : Les Chevaliers
de la table ronde : à partir du
22  novembre  2015.  Création
lyrique  de  novembre.  La  Table
ronde d’Hervé réunit une galerie
de  portraits  déjantés  qui
égratigne le profil des vertueux
soldats  du  Graal…  Pour  faire  rire,  Hervé  en  vrai  rival
d’Offenbach  n’hésite  pas  à  parodier,  détourner,  mais  avec
finesse et subtilité. Les Chevaliers de la Table ronde, créé
en 1866, est le premier volet des opérettes / opéra bouffes
d’Hervé ; suivront L’Œil crevé, Chilpéric et Le Petit Faust.
L’ouvrage  prend  prétexte  des  aventures  arturiennes,  de
Lancelot ou Merlin pour déployer tout un nouvel imaginaire
fortement inspiré par le fantastique et l’esprit de féérie
dans le style médiéval. Hervé inaugure un comique délirant et
potache,  surréaliste  et  féerique  dont  la  veine  poétique
annonce « Sacré Graal » des Monty Python.

Hervé : le vrai rival d’Offenbach
En vrai rival d’Offenbach dont
Hervé connaît bien les ficelles
pour en avoir chanter les rôles,
l’ouvrage ainsi révélé, souligne
la force et la cohérence d’une
écriture  dramatique  souvent
irrésistible  :  les  nombreux

personnages  secondaires  (dont  les  quatre  chevaliers
« ridicules ») impose sur la scène un spectacle ambitieux,
capable de rivaliser avec les productions de l’Opéra-Comique
contemporaines. Hervé s’y montre maître des quatre registres
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familiers à l’Opéra-Comique : la parodie (des genres sérieux,
de  la  musique  étrangère),  la  vitalité  rythmique,  une
virtuosité  décalée,  une  grande  richesse  mélodique
immédiatement.

Dans la suite du style troubadour, depuis le Second moire qui
s’intéresse aux citations historicistes dont le néogothique
(souvent assimilé au registre sacré ou mystique), le Moyen Age
est une forte source de fascination et de créativité musicale
: chez Hervé, aux côtés des chevaliers souvent potaches ou
parodiés (Rodomont, Roland et même le « sage » Merlin y sont
fragilisés,  et  bien  peu  responsables),  se  distingue  à
l’inverse, l’intelligence des femmes :  Mélusine, Totoche,
Angélique qui chacune à sa manière, incarne les caractères de
l’expressivité féminine: l’amour, la jalousie, la cupidité, la
sensualité. La production est la première mise en scène du
machinsite et décorateur d’Olivier Py, Pierre-André Weitz.
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Les Chevaliers de la table ronde d’Hervé à
Bordeaux

Création le 22 novembre 2015 à l’Opéra National
de Bordeaux

Du 22 au 27 novembre à l’Opéra National de Bordeaux
Les 22 (15h), 23, 25, 26, 27 novembre 2015, 20h

Opéra-bouffe en 3 actes créé en 1866
Paroles de Henri Chivot & Alfred Duru

Musique de Florimond Ronger dit Hervé (1825-1892)
Version pour treize chanteurs et douze instrumentistes

 

 

et dans de nombreuses salles en France, à l’occasion d’une
tournée événement : 35 dates en France, Belgique et Italie,

jusqu’en mars 2016.

Direction musicale : Christophe Grapperon
Mise en scène : Pierre-André Weitz

Assisté de Victoria Duhamel

 

Avec Damien Bigourdan (le Duc Rodomont), Antoine Philippot
(Sacripant), Arnaud Marzorati (Merlin), Manuel Nuñez Camelino

(le jeune ménestrel Médor), Ingrid Perruche (la duchesse
Totoche), Lara Neumann (Angélique), Chantal Santon-Jeffery (la

magicienne Mélusine), Clémentine Bourgoin (Fleur de neige),
Rémy Mathieu (Roland), David Ghilardi (Amadis),Théophile

Alexandre (Lancelot), Jérémie Delvert (Renaud), Pierre Lebon
(le Danois Ogier)…
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Compagnie LES BRIGANDS
(avec les musiciens de l’Orchestre National de Bordeaux

Aquitaine du 22 au 27 novembre)

 

 

5ème  Concours  Vincenzo
Bellini à La Garenne-Colombes
(92)
La Garenne Colombes (92) : 5ème Concours de
bel  Canto  Vincenzo  Bellini,  les  3  et  4
décembre  2015.  La  5ème  édition  du  Concours
international de belcanto Vincenzo Bellini  se
déroule à La Garenne Colombes (92) au Théâtre
de  la  Garenne  Colombes,   les   3   et   4
décembre  2015.  Co  fondé  par  le  chef
d’orchestre  Marco  Guidarini  et  Youra  Nymoff-Simonetti,  le
Concours est la seule compétition totalement dédiée à l’art si
exigeant du bel canto italien, celui subtile et expressif fixé
par Vincenzo Bellini, avant Verdi.

 

Concours Vincenzo BELLINI 2015

Théâtre de la Garenne Colombes
Demi-finale  le 3 décembre 2015 à 19h
Finale  le 4 décembre 2015  à 20h.
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La  compétition  lyrique  qui  est   unique  au  monde  par  sa
spécificité  et le niveau de ses candidats, attire depuis sa
création  l’attention  du  public,  des  médias,  des  jeunes
artistes, des professionnels de l’art, soucieux d’y mesurer le
niveau et la maturité artistique des candidats en lice.

 

 

La personnalité de son  fondateur
et  Président,  le  chef  italien
Marco GUIDARINI  dont on connait
la  place  éminente  qu’il  occupe
sur les grandes scènes mondiales
et  l’étendue  de  son  expertise
dans  le  domaine  lyrique,  en
particulier de l’opéra italien, 
lui confère une crédibilité qui
se confirme à chaque édition. En
2015,   pour  son  cinquième
anniversaire,  le  Concours  aura

lieu cette année au Théâtre de la  Garenne Colombes, devenu
pour l’occasion et le temps des épreuves, un haut lieu de
l’art lyrique  dans les  Hauts-de -Seine.
En  comptant  de  nouveaux  partenaires  internationaux,  le
Concours  accroît  son  rayonnement  international  :  
l’Argentine,   (et  sa  capitale  Buenos-  Aires),   «  l’autre
patrie  du  bel  canto  »,  accueillera  les  auditions  de  la  
sélection argentine  des candidats en 2016 , et  figurera
désormais  dans  la  liste  des  pays  où  les  candidats  sont
rigoureusement sélectionnés par le Maestro . Le Concours a
annoncé également la naissance  de sa propre Académie lyrique
 » Vincenzo Bellini belcanto Academy  » , créée dans le but de
proposer   aux  chanteurs  une  formation  ciblée  permettant
d’aborder et de maîtriser le redoutable répertoire grâce à
l’enseignement de spécialistes chevronnés.

http://www.concoursinternationaldebelcantovincenzobellini.com


 

 

En décembre 2015, le Jury du Concours International Vincenzo
Bellini est présidé par Alain LANCERON, PDG de Warner Music
Group / ERATO.

Parmi les membres du Jury 2015 :

Inva MULA, soprano Albanaise,
Sergio SEGALINI, musicologue, ex directeur de la revue Opéra
international, de la Fenice  de Venise, du San Carlo de Naples
, du Festival de Martina Franca  et de l’Accademia de   canto
de Osimo,
Isabelle  MASSET,  directeur  Adjoint  du  Grand  Théâtre  de
Bordeaux
Gioacchino LANZA-TOMASI   musicologue , biographe de  Vincenzo
Bellini, ex surintendant du San Carlo de Naples, de l’Opéra de
Rome, directeur général  du Centre Culturel italien de New
York

Informations et réservations sur le site officiel du Concours
International Vincenzo Bellini

contact : musicarte-org@live.fr

http://www.concoursinternationaldebelcantovincenzobellini.com/
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Théâtre de la Garenne Colombes

22 avenue de Verdun-1916
92 250 La Garenne-Colombes

Accueil du public: 16h-20h
Le samedi : 14h-19h
Tél.: 01 72 42 45 85

www.lagarennecolombes.fr
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Nouvelle  production  d’Hansel
et Gretel
Angers Nantes Opéra. Humperdink
: Hansel et Gretel, 11 décembre
2015>6  janvier  2015.  C’est  la
nouvelle production événement de
cette fin d’année, présentée par
Angers Nantes Opéra où devrait
se confirmer la talent pour la
clarté dramatique, d’une metteur
en scène particulièrement inspirée : Emmanuelle Bastet. C’est
une partenaire conviée par Angers Nantes Opéra et qui a signé
auparavant,  Lucio  Silla  (esthétique,  d’une  efficacité
tranchée), un sublime Orphée et Eurydice, entre réalisme et
onirisme, La Traviata, et plus récemment Pelléas et Mélisande
(transposé avec un sens cinématographique très léché, dans une
réalisation qui pourrait être un film d’Hitchcok). Qu’en sera-
t-il pour Hansel et Gretel, conte féerique qui ne s’adresse
pas qu’aux enfants : la musique y est aussi raffinée et pensée
que les œuvres de Wagner (le modèle d’Humperdink) ou Richard
Strauss (qui fut immédiatement fasciné par la musique d’Hansel
et Gretel). La nouvelle production présentée par Angers Nantes
Opéra s’annonce comme l’événement lyrique de cette fin d’année
2015.

Un conte pour enfants
devenu opéra post wagnérien,

féerique et onirique
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La  misère  produit  dans  l’esprit  des  âmes  enfantines,
innocentes des prodiges d’imagination pour conjurer la morsure
de la faim ou l’enfer des nuits glaciales : ainsi le frère et
la soeur Hansel et Gretel échafaudent en un délire onirique et
grotesque un conte de sucrerie et de chocolat où se joue leur
rapport au monde et leur relation à l’autorité, incarnés ici
dans  la  personne  de  la  vorace  et  terrifiante  Sorcière
Grignote.

Plutôt que de plonger dans l’adaptation un
rien trop terrifiante des frères Grimm,
Humperdink  préfère  intégrer  la  vision
d’Adelheid  Wette,  sa  sœur  dont  la
sensibilité apporte une douceur tendre qui
manquait à la légende originelle. L’opéra
qui  en  découle  par  sa  musique  alliant
puissance  et  raffinement  porte  la
connaissance  aiguë  et  plutôt  très
admirative de Richard Wagner, d’autant que
Humperdink ne fait pas que renouveler le
dramatisme  symphonique  et  hypnotique  de

Wagner : il sait le renouveler ; il a travaillé avec le maître
de Bayreuth participant à la création de Parsifal en 1882 à 26
ans seulement (peut-on se remettre d’une telle expérience ?).
A  la  mort  de  son  mentor  et  maître,  le  14  février  1883,
Humperdink reste inconsolable. L’histoire allait montrer que
Humperdink  pouvait  assimiler,  transposer,  renouveler  l’art
wagnérien  au  théâtre  :  immense  défi  éprouvé  par  les  plus
grands compositeurs germaniques et français… dont peu surent
en effet réaliser ce projet.

En 1890 quand se précise l’idée d’Hansel et Gretel, Humperdink
doit se réconcilier avec un milieu hostile à ses prises de
position wagnériennes: sa soeur Adelheid lui propose de mettre
en musique un conte pour les enfants qu’elle a elle même
écrit, pour l’anniversaire de son mari. D’un pari familial à
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peine pris au sérieux, l’opéra à naître prend peu à peu forme,
devenant même pour le jeune compositeur nostalgique de Wagner,
voire dépressif, une sorte de baume salvateur.
Passéiste : oh que non ! La partition s’impose immédiatement
sur les scènes d’abord allemandes, devenant  l’opéra des fêtes
par excellence : apportant à son auteur un pactole enviable à
une époque où composer un opéra pouvait encore faire recettes
:  soit deux millions de marks-or, rien qu’entre 1900 et 1910
pour son auteur.

Une  voix  et  non  des  moindres  sut  dès  1893  reconnaître
l’incroyable talent du jeune wagnérien et mesurer dans ses
justes proportions, sa fabuleuse originalité, Richard Strauss
:   «  Quel  humour  rafraîchissant,  quelle  exquise  naïveté
mélodique, quel art et quelle finesse dans le traitement de
l’orchestre,  quelle  perfection  dans  la  construction  de
l’ensemble, quelle invention florissante, quelle merveilleuse
polyphonie, et le tout original ; nouveau et si véritablement
allemand. »

L’on ne saurait être plus pertinent et élogieux : si la valeur
des grands chefs d’oeuvre se mesure à leur reconnaissance
immédiate et surtout populaire, Humperdink par sa fraîcheur
musicale renoue avec le Mozart de La Flûte enchantée, féerique
et pourtant philosophique, s’adressant autant aux enfants qu’à
leurs parents. Une qualité que comporte en tout points le
génial Humperdink et son inusable, Hansel et Gretel.

 

Hansel  et Gretel d’Humperdink, 1893
Présenté par Angers Nantes Opéra

Conte musical en 3 tableaux
Nouvelle production
7 dates événements,

Du 11 décembre 2015 au 5 janvier 2016

Livret de Adelheid Wette, d’après Hänsel und Gretel, conte
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populaire recueilli par les frères Grimm dans le premier
volume des Contes de l’enfance et du foyer [Kinder-und

Hausmärchen].
Créé au Théâtre Grand-Ducal de la cour de Weimar, le 23

décembre 1893.

NANTES, Théâtre Graslin
Vendredi 11 décembre, 20h

Dimanche 13 décembre, 14h30
Mardi 15 décembre, 20h
Jeudi 17 décembre, 20h

Vendredi 18 décembre 2015, 20h

ANGERS, Le Quai
Mardi 5 janvier 2016, 20h

Mercredi 6 janvier 2016, 20h

réservez vos places

THOMAS RÖSNER, direction
EMMANUELLE BASTET, mise en scène

Vincent Le Texier, Pierre
Eva Vogel, Gertrude

Marie Lenormand
Norma Nahoun

Jeannette Fischer
Dima Bawab, Le Marchand de sable

Maîtrise de la Perverie
Gilles Gérard, direction

Chœur d’Angers Nantes Opéra
Xavier Ribes, direction

Orchestre National des Pays de la Loire

Nouvelle production Angers Nantes Opéra
[Opéra en allemand avec surtitres français
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Les caprices de Marianne de
Sauguet à Rouen

Rouen, Opéra. Sauguet : Les Caprices
de Marianne. Les 11,13 et 15 décembre
2015.  Oriol  Tomas,  mise  en  scène.
Gwennolé  Ruffet,  direction.  Théâtre
des  passions  et  des  sentiments
contrastés,  l’opéra  d’Henri  Sauguet
(1901-1989), créé à Aix en Provence en
juillet 1954, marque les esprits par

sa  langue  ciselée,  dévoilant  en  contrastes  soulignés,  les
vertiges  du  cœur.  Souffrance,  jalousie,  voire  folie,  les
protagonistes de la comédie qui est aussi un drame tragique,
suivent l’intrigue de la pièce originelle de Musset (1833).
L’auteur lui-même en couple avec George Sand, impétueuse et
exigeante  maîtresse,  connut  les  affres  de  la  passion
amoureuse, entre vertiges, attente, amertume et abandon, une
expérience intime digne de ses héros fictionnels. 

Inspirée  de  Musset,  elle  permet  aux  classes  et  leurs
professeurs  d’approfondir  un  travail  spécifique  sur
l’adaptation  des  oeuvres  littéraires  à  l’opéra.  En
l’occurrence  il  s’agit  de  voir  comment  le  librettiste  de
Sauguet, Jean-Pierre Grédy, a adapté le texte de Musset pour
la  scène  lyrique.  Sauguet  fut  un  habitué  de  ce  genre  de
transposition  :  La  Contrebasse  d’après  Tchekov  (livret  de
Henri Troyat), La Chartreuse de Parme d’après Stendhal créé à
l’Opéra de Paris, puis La Gageure imprévue d’après Sedaine en
1943, précède l’expérience des Caprices.  Suivra encore en
1978, Boule de suif d’après Maupassant… Comment expliquer la
mise à l’écart dont souffre toujours Sauguet, comme Honegger
ou Milhaud ? La résurrection des Caprices de Marianne met en
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valeur  l’efficacité  d’une  écriture  dramatique,  polytonale,
d’une  superbe  concision  harmonique  sachant  caractériser
chacune des très nombreux épisodes de l’action. Le travail des
répétiteurs  dès  les  premières  sessions  se  concentrent  sur
l’articulation du français, un élément clé de l’opéra à cette
époque.

 

A quoi sert la mort de Cœlio ?
La tension dramatique s’inscrit dans les
choix scéniques du metteur en scène (Tomas
Oriol) : imaginé dans le texte originel de
Musset «  sous le règne de François Ier »,
le  drame  s’inscrit  dans  cette  nouvelle
production à Naples, la menace du Vésuve,
élément sourd et permanent qui annonce la
mort de Cœlio, ce jeune homme amoureux qui
n’a  de  cesse  de  conquérir  le  cœur  de
Marianne  :  l’indice  tragique  y  colore

jusqu’à la fin cet opéra du drame amoureux. Allusivement,
c’est  une  guerre  politique  et  sociétale  qui  se  joue,  un
conflit de générations et d’esthétiques : les vieux bourgeois
détenteurs  du  pouvoir  contre  la  jeunesse  rebelle  et
romantique…

Le décor reproduit pour partie la fameuse galerie urbaine et
bourgeoise Umberto I à Naples : vaste nef néoclassique et
d’une échelle colossale, formidable parabole du carcan social
qui recouvre et étouffe avec son dôme en verre. La perspective
accentuée évoque aussi le labyrinthe du théâtre Olympique de
Vicence et ses dédales impossibles où se perd la raison des
héros.  Ici  règne  le  soupçon  délirant  et  la  jalousie
criminelle, ceux de l’époux de Marianne (le juge Claudio) qui
sent tout autour de la maison conjugale, une épouvantable et
pourtant irrépressible « odeur d’amants ». Le ton est donné.
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Il  est  vrai  que  Cœlio  entreprend  divers  stratagème  pour
séduire la belle Marianne, utilisant tour à tour la vieille
Ciuta,  puis  surtout  le  cousin  du  juge,  Octave,  dépravé
libertin auquel Marianne finira par faire quelques avances… Au
final, à quoi sert l’amour non partagé de Cœlio pour Marianne
? Car celle-ci lui préfère le cœur d’Octave. Musset ajoute à
la tragédie, le poison du cynisme. En Cœlio, il faut voir ce
héros romantique que sa jeunesse et ses aspirations rendent
décalé, un inadapté dans le monde réel. Cœur pur et trop
ambitieux pour la vérité d’une existence trop petite, aux
personnages  si  étriqués…  Si  Marianne  est  froide  et
indifférente,  seul  Octave  son  ami,  renonce  à  l’amour  de
Marianne  car il ne veut pas trahir son ami. La verve et les
délices de la langue imaginés par Musset, transcrits dans
l’opéra de Sauguet concernent surtout les confrontations entre
Marianne et Octave chez qui bouillonnent et tempêtent des
sentiments  contradictoires  mais  qu’unit  un  vrai  sentiment
amoureux, avoué ou refoulé.

Qu’en sera-t-il sur les planches des théâtres accueillant la
production ? Réponses à travers les différentes dates de la
tournée, en France et en Suisse. A l’Opéra de Rouen (Théâtre
des Arts), en 3 représentations événements : les 11, 13 et 15
décembre 2015

La production en tournée en France, est portée par les jeunes
chanteurs  lauréats  des  auditions  organisées  par  le  Centre
Français de Promotion Lyrique, avec une équipe de production
canadienne. Saluons l’initiative qui permet de défendre une
perle lyrique française méconnue, de la faire connaître d’un
large public en la programmant dans une dizaine de théâtres
d’opéra  :  au  total  14  salles  françaises  accueillent  la
production.  Soit  40  représentations  jusqu’en  2016  (deux
distributions en alternance). Avant Les Caprices de Marianne,
le CFPL avait inauguré un tel projet lyrique collégial avec le
Voyage à Reims de Rossini en 2009-2010. A partir d’octobre
2016,  le  CFPL  s’engage  pour  la  création  conteporaine  en
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produisant  le  nouvel  opéra  de  Martin  Matalon,  L’Ombre  de
Venceslao d’après Copi, dans la mise en scène Jorge Lavelli.
Prochain événement de la saison 2016-2017.

 
 

 

 

 

 

 

 

Les Caprices de Marianne de Sauguet à l’Opéra de
Rouen

Les 11, 13 et 15 décembre 2015

Opéra-comique en deux actes –  Livret de Jean-Pierre Grédy,
d’après la pièce d’Alfred de Musset –  Création le 20 juillet
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1954 à Aix-en-Provence

Direction : Gwennolé Ruffet
Mise en scène : Oriol Tomas

Marianne : Aurélie Fargues
Hermia : Sarah Laulan

Tibia : Carl Ghazarossian
Coelio Cyrille Dubois

Octave : Philippe-Nicolas Martin
Claudio : Thomas Dear

La Duègne : Julien Bréan
Chanteur de Sérénade : André Tiago
L’Aubergiste : Jean-Christophe Born

Orchestre de l’Opéra de Rouen Normandie

En savoir + sur Henri Sauguet

Illustration : Autoportrait d’Edgar Degas : Cœlio, le portrait
du jeune héros romantique, sacrifié dans le drame de Musset.


